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La chanson du Doubs
Grospierre

Plus lent

2
Voici de riants  pâturages
Où les grands bœufs font leur séjour
Voici de paisibles villages
Tout fleuris de clochers à jour.
Le soir, quand sonne la prière,
Que cesse enfin le dur labeur,
Près de la croix aux bras de pierre
Le paysan rêve au bonheur.

Enfants du pays Franc-Comtois
Aux travaux bruyants faites trêve,
Ecoutez bien la douce voix
Qui murmure là-bas,
C’est le Doubs qui rêve. 

3
Il veut qu’on garde sur sa rive
De nos aïeux le souvenir,
Et que la vieille âme revive
De ceux qu’il vit naître et mourir. 
Si de l’ingrat la folle audace
Insulte aux saintes lois des morts,
Alors sa voix tremble et menace,
Le Doubs bouillonne sur ses bords.

Enfants du pays Franc-Comtois
Qui menez joyeux folle ronde,
Ecoutez cette grande voix
Qui frémit tout là-bas
C’est le Doubs qui gronde.

4
Ah ! Fous, les chercheurs de chimère
Désertant le pays natal
Pour trouver ailleurs la misère
Dont le réveil est si brutal.
Ceux-là seuls sont vraiment des sages
Qui savent rester noblement
Auprès des simples paysages
Où l’on vit heureux simplement.

Exilés du pays Comtois
Pour qui le départ est un leurre,
Ecoutez ces lointaines voix
Qui parlent d’autrefois,
C’est le Doubs qui pleure.

Paroles de Léon Monnier. Musique de Henri Grospierre
Ce que chantaient nos vieux grands-pères. Dole. Vers 1925
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